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PATENTES  DE 

DECLARATION  D y 

Roy',  Portant  defenfes  à tous  fes 
fubjeétz  de  faire  aucun  crafficq  n’y 


cômercc  au  Royaume  d’Efpa 

X Oj  >v 


:ne. 


les  Ârrcfts  de  la  Court  de  Farîemcntde  RoHen, d'onê^ 

/•çf  Charabres aüeinbléeSj le itxiémc  4c May 
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kpven: 

de  ltmprimerïe; 

DcMartinl*  Mssoi  *sibr.  Impri- 
meur ordinaire  dû  Royjtenanc  fa  boutique 
au  haut  de»  degréz  du  Palais. 
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Bu  fixieme  lourde  Mayîmilfïx  cens 

vingt-cinq,  à Roiien  en  la  Court 
de  Parlement. 
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ration  du  Roy>  donêes  a rParû  les 
njingt-neufîéme  Auril  c>  fécond 
ïmr  de  ce  moys>  fur  L inter  dïBion  du  traffk 
C>  commerce  au  Royaume  dlEfpaigm * & 
fuifee  des  Paiffeaux 3 marchadifes}  & effeBst 
appartenants  aux  Efpagnols  > T ortugaysy 
Grenadins > Milannoù>  Neapolitainsy  fê/. 
Geneuoù > pour  les  caufes  contenues  efdiffîes 
Lettres , Apres  quelles  ont  efU  Indiciaire - 
ment  leuës  &»  publiées  > Et  oy  du  Picquet 
pour  le  Procureur  General  du  Roy.  L A 
ff  O P R T a ordonne  &*  ordonne  que 
furie  reply  defdites  Lettres  fera  mû,  Quelles 
mt  efléleues, publiées  régi  fine  s,  Qy<&*tt 

requérant  ledici  Procureur  General \ aux 
charges  portées  par  tarrefl  de  ladiBe  Court 
donné  ce  jourdlhuy  les  Chambres  affemblées 
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A or- 


•ri- 


furlanjerijficatiot 

donné  Û?  ordonn  x 

rneffifer  ont  enuoy  estant par  les  Bailliages  ds 
ce  rejfort , que  an  SiegeGenerald.el  Admi - 
routé  de  Vrance , gouttes  S leges particu- 
lier S /Eour  y efire  aujft  leu'zypublie^gardezj 
çÿ»  objèrue^  filon  leur  forme  & teneur  s 
Me  finement  publiera fin  de  T rompe  &)  cry 
public  tant  furies  ffiuay\fle  cefie  r ville } que 
des  autres  milles,  port^  & baures  mariti- 
mes de  cefieGProumce  > Et  enjoinct  aux  lu - 
gesfé)  Offxiers  defdicls  Bailliages  pffi  Sieges 
de l' Admiraultp chacun  en  fin  regard , pro 
céder  diligemment  à l execution  defdilîeS 
Lettres  Ans (l,  Et  aux  Subflitutec^du- 
dicHrocursur  General  y tenir  la  maint  e>* 
certifier  ladite  Court  de  leurs  diligences  de - 
is  trois  (spmaines  > à peins  de  JuJpention 
res.  Defquelles  Lettres  Ta 
teneur  erfiùytvvmc- 
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Par  la  grâce  de 
Dieu , Roy  de 
France  & de  Na- 
uarre  : A cous 
ceulxquices  pre- 
fentes  lettres  ver- 


: ' 


roac , Salue.  Sur  les  plaintes  qui  nous 
ont  efté  fai&es  de  la  part  de.plufieurs 
de  noz  fuhjectz  trafficquanâ  en  Efpai- 
sne  , d?vne  ordonnance  decernee  le 

- w ■ -A  <4  4 wS  t-J.  £ w A àh*  JL  J-  '«F  jwff  mX-  «•-J1  >>»■ 

deuxieme  de  ce  mois  3 par  noftre  trei- 
cher  & tres-amé  bon  frere  & beau-fre- 
re  le  Roy  Catholique  à Tes  Officiers,, 
pour  faifir  & arrelier  en  les  Portz  & 


fojmmesd  argent, que  noftre  très- cher 
& bien  artié  cpufin  le  E>uc  de  Guyfe, 
Gouuerneur  & noftre  Lieutenant  ge- 
neral en  Prouçnce,  àfaiét  arrefter  dans 
desBarques  es  enuirons  de  noftre  ville 
de  Marfeille,  comèappartenansàdes 
Marchands  Geneuhis , Aufti qu’ils  al- 


loient  dans  les  Portz  deshabitez  deno- 
ftrediâ:  pays  de  Prouenée,  au  préjudi- 
ce de  noz  ordônances  & des  arreftz  de 
noftre  Goure  de  Parlement  Daix,  Pre- 

i -r  , « 

tendant  ledibt  Rôy  que  partie  dudiét 
argent  appartient  à les  fubjectz/cho- 
feqüina  point efte  veriffîée  ,&  partie 
aux  Geneuois,  Et  d’autant  qu’il  impor- 
te pour  le  bien  de  noz  lubjebfez d’em- 
peicher  qu’ils  ne  puiftent  reçeuoir  plus 
grande  perte  & dommage  de  la  laifie 
:i&  detehtlêh  de  leurs  NauireS  ëc  biens 
'qui eft  brdonnëereh  Efpaignè-s  à quoy 
il  ne  peuît  eftre  plus  conuenablerfterit 
pourueu,  que  par  vne  interduftion  Ec: 
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Seraile  du  commerce , au  lieu  ou  les 
marchands  noz  fubjedz  ne  font  plus 
en  liberté.  Sçavoir  Faisons, 
Qu’ayants  mis  ccft  affaire  en  delibera- 
tion en  noftre  Confeii , où  eftoient  la 
Royne  noftre  trcs-honnorec  Dame  & 
Mcrc,  aucuns  Princes  de  noftre  fang, 
autres  Princes  & Officiers  de  noftre 
Couronne,  Seigneurs,  & notables  per- 
sonnages de  noftredid  Confeii , De 
iaduis  d’iceluy  , & de  noftre  certaine 
fcience  plaine  puiffance  & aucloritc 
Roy  aile.  N O V S auons  faid  & fai- 
fons  par  ces  prefentes  ftgne'es  de  noftre 
main  , Tres-cxprefles  inhibitions  & 
deffences  à tous  noz  fubjedzde  quel- 
que qualité  êc  condition  qu’ils  loyent, 
de  faire  aucun  trafficq  n’y  commerce 
au  Royaume  dEfpaigne , de  Bledz, 
Vins,  Toilles,  Cordaiges,  Et  general- 
îement  d y mener,  conduire,tranfpor- 
ter,  n y achapter  aucunes  marchandé 
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fes  de  quelque  qualité  que  ce  foit  5 Sur 
peine  aux  contreuenants  de  connfca-  > 
tion  de  leurs  marchandifes,  Vaiflèaulx 
Sceffedz,  ôê  d’eftre  punis  St  chaftiez 
félon  la  rigueur  de  noz  ordonnances. 

Et  ce  iufques  à ce  que  la  main-leuée  des 
effe&z  faifis  en  Eipaignefur  nozfub- 
jeélz  ayt  efté  pîainement  donnée,  & 
que  par  noz  Lettres  patentes  nous  en, 
ayons  autrement  ordonné.  S y don- 
bons  en  Mandement  à noz 
améz  & feaulx  les  Gens  tenans  noz 
Courts  de  Parlements,  que  ces  prefen- 
tes  ils  facent  lire, publier  & enregiftrer* 
Sclecôtenu  en  icelles  garder  & exécu- 
ter exactement  chacun  endroid  foy , 

Sc  a noz  Procureurs  generaulx  où  leurs 
Subftitudz  de  faire  pour  l’execution 
d’icelles  toutes  pourfuites  & diligences 
re  qui  fes  St  neceffaires.  M andoN  s 
suffi  aux  Gouuerneurs  St  noz  Lieute- 

nâs  generaulx  en  noz  Proqinces,  Cap- 
itaines* • 


pitaïnes  & Gouuerneùrs  particuliers 
de  noz  Villes  & Places,  Meimes  celles 


qui  (ont  lur  noz  frohtieres,Baillifz,  Se- 
nelchaulx,  Preuoftz  de  noz  tres-chers 
coulais  les  Côneftable  & Marefchaulx 
de  France  où  leurs  Lieutenâs  ,&à  tous 
autres  noz  Iufticiers,  Officiers,  &fub- 
ietz  détenir  la  main  àl’executio  de  ces 
ptefeiites,  -C  A R tel  eftnoftreplai- 
fîr  : En  tefmoingdequoy  nousauons 
fai£t  mettre  noftrc  feel  à cefduftes  pre- 
fentes.  Donne’  à Paris  le  vingt- 
neufiefme  iour  tf Auril,  l'  an  de  grâce 
mil  fix  cens  vingt  cinq.  Et  de  noftrc 
régné  le  quinziéme.  Signé,  LO  VI  S. 
Etlur  lercply,  PAR  LE  ROY. 
Potier.  Et  feellé  (ur  double  queue 
d vn  grand  feel  en  cire  jaulne.  Et  à 
cofté  fur  lediét  reply  cft  efcript. 


Leues  publiées  fg)  regiftrées  es  Regi/lres  dt 
h Court  3 Oy%)  requérant  le  TProcurem 


ÏÔ 

’.oy  l Tour  efirele  contenu  en 
icelles  exécuté  y gardé,  e>*  obfirue,  félon  leur 
forme teneur  : fuyuant  l ’arrefl de  ce  tour 
donné  les  Chambres  affemblées fur  la  ‘-vérifi- 
cation defdiffîes Lettres.  A Rouen  enTar- 

' y ^ è'  f 'é  * • ' i > =• 

lement  le  fixisme  tour  de  May , mil fix  cens 
£ vingt-cinq . ■ 
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EXT  R Al  CT  DES  REGISTRES 
deïa  Court  de  ^Parlement « 

\ J EV  P^iR  COVRT  lesCbamhres 
Y afjemblées  y afiijlant  en  icelle  le  Seigneur 
JDucde  Longueuilley  Gouuevnenr  & Lieutenant 
general  pour  le  Roy  en  Normandie  5 Içj  Lettres 
Patentes  de  Déclaration  du  Roy  ? données  k Paris 
f’vne  du  2p»  /iuril  dernier y Portant  inhibitions 
& de  f en fi  s à tous  [es  fib  je  cl^de  faire  aucun  traf- 
ic ny  commerce  au  Royaume  d’Efpagne  de  Bled ^ 
Vins  y Teilles  j Cordages  r Mefmes  £y  mener  ^ con - 
duire,  transporter •>  n y achapter  aucunes  marchait - 
difes  de  quelque  qualité  que  ce  foit.  Et  f autre  du 
2*  deceprefent  moys,  Contenant  f ordre  que  lediSl 
Seigneur  Roy  entend  eflre  £ dre [nattant  tenu  par  les 
Marchands  ejlrangers  fur  le  tranjport  defdiEles 
marchandées , Et  afin  de  confier Uer  & ajfeurer  les 
biens  de  fies fiubieB^  qui  ont  ejlê  anejle^en  Efpa~ 
gne y Son  vouloir  & intention  ejl  que  îom  les  Vaifi* 
féaux  y ejfe£l ^ marchandée  s y & biens  des  Efpa- 
gnols  ^Portugays 5 Grenadins  y Milannois,  Neapo - 
litains  & Genemü^qui  feront  trouue^é s Villes, 
Pot  t ^ & Maures  dudi£l  Royaume ? foyent  fai  fi ^ 
& ayrejle^par  fis  officiers  ainfi  qu il  ejlplits  am- 
plement déclaré  par  le j dite  s Lettres  e ^Autres  Let* 
ire  clofes  dudit  Seigneur  dés  /.  & J.  de  ceprefint 


‘ * i.  ? ■ 'S  ^ 
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trnys^  Cmcîujîonsdu  Procureur  General  du  Roy?, 
& tout  CQfîfderè.  L DICTE  ç O VR  T 
les  Chambres  affemblees , *A  ordonné  0 ordonne 
que  lefâiélts  Lettres  patentes  Hc  Déclaration  du 
Moy  feront  leuê s ^ publiées > 0 regiürees  es  Régi- 
pires  tf  icelle  s Poureflre  exécutées > gardées^  0 
ohfsruêes  félon  leur  forme  0 teneur  3 Et  enjoinéi 
tant  aux  Bailli ^ de  ce  r effort  oh  leurs  Lieutenants 
que  aux  luges  0 Officiers  de  P^dmiranltê 3 0 
S ubfhmt^dlîdn  Procureur  General  chacun  enfon 
regard?  de  tenir  exactement  la  main  a f éxecution 
df  icelles  ^ Et  h tous  fubjeéic^du  Roy>  0 autres  de 
quelque  nation  quils Joyet  ejiats  deprefent  en  cejls 
Bromnce  de  N or  ma  die  3de  venir  Ÿeueller0  décla- 
rer aux  luges  des  lieux  les  biens ±v, ai (feaulx^mar- 
chandifes?  0 effeél^  qu’ils  ont  en  cefie  Prouwce 
appartenants  au  f dit  s Efpagnols $ Ponugàys 5 Grû~ 
nœdms?  Milannoùf  Neapolitainsy  0 Geneuoüy 
h peine  de  r effondre  de  tous  les  de  [gens  dommages 
& interejl ^ des  fnbkél^  du  Roy  interejje ^ eu 
cejl  affaire  \ 0 autres  peines  portées  par  le fdi  cïes 
Lettres , Failli  a Rouen  en  laditle  Court  de  Par- 
lement les  Chambres  ajpmblées } le  fixième  iour  de 
May>  mil  fix  cens  vingt -cinq* 

l Signé?  DE  BOÎSLEVESQVE i 
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